10. Que douc' est la violence  Gabriel Bataite
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Que dou- clest la vi- o- len- ce
Mon  si- lence et ma pa- ro- le
Beaux yeux les as- seu- rés gui- des
Beaux yeux, vos- tre feu res- sem- ble
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! Des beaux yeux qui m'ont sur- pris,
E Te smoi- gne- ront de- sor- mais,
i De mes tour- mens a- mou- reux,
! Au feu bri- lant le Dbu- cher,
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! Puis qu'au plus fort du si- len- ce
i Que ses yeux sont mon - do- le
E Bien que vos traits ho-  mi- ci- des
: De loy- seau qui tout  en- sem- ble
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Ils co- gnois- sent mes en- nius: Et que les traits
Dont j'a- do- re les at- traits: Je veux vi- vre
Bles- sent tant de lan- gou- reux: Jla- do- re- ray
Meurt et  vit en son bra- sier: Car bra- lant tous
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! vain- queurs de leur fla- me a- dou- ci- e, A tous cau-
i pour eux, car leur fla- me a- dou- ci- e A tous cau-
i vos feux, dont la fla- me a- dou- ci- e A tous cau-
! les coeurs du- ne fla- me a- dou- ci- e Dans le mes-
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: sent la mort, et me don- nent la vi- e.
i sent la mort, et me don- nent la vi- e.
i sent la mort, et me don- nent la vi- e.
! me tom- beau vous me don- nés la Vi- e.
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